
20e dimanche après la Trinité 
 

 
 
 
 
 

Liturgie d’entrée 
 
Paroles d’accueil  

Au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit.     

 

Notre secours vient du Seigneur 

 

 Le Seigneur soit avec vous ! 

 
 
Assemblée : Célébrez Dieu, rendez-lui grâce, Car éternel est son amour. 
Inclinez-vous devant sa face, Car éternel est son amour. Avec ardeur 
que tous s’accordent Pour discerner de jour en jour Les dons de sa 
miséricorde, Car éternel est son amour. 
 

Mieux vaut avoir son espérance En l’Eternel qu’en l’homme vain ; 
Mieux vaut fonder sa confiance En Dieu qu’en un pouvoir humain. 
Comme un furieux essaim d’abeilles, Mes ennemis m’ont entouré ; Ils 
bourdonnaient à mes oreilles Mais le feu les a consumés. 
 

J’entends un chant de délivrance ; Un cri joyeux s’est élevé : Dieu 
manifeste sa puissance, Son bras vainqueur l’a emporté. S’il nous 
éprouve, il nous fait vivre ; Venez tous et le célébrez. C’est de la mort 
qu’il me délivre ; Je ne crains pas car je vivrai. (Psaume 118) 
 
 



Antienne : Je mettrai en vous mon Esprit : alors vous suivrez mes 
préceptes, vous observerez mes commandements et vous y serez 
fidèles. Alléluia !                                                                            Ézéchiel 36,27 
 

Heureux les hommes intègres dans leurs voies. 
Heureux ceux qui suivent la loi du Seigneur. 
Heureux ceux qui gardent ses exigences,  
de tout cœur, ils le cherchent. 
 

Antienne : Je mettrai en vous mon Esprit : alors vous suivrez mes 
préceptes, vous observerez mes commandements et vous y serez 
fidèles. Alléluia !                                                                            Ézéchiel 36,27 
 

Jamais ils ne commettent d’injustice,  
ils marchent dans ses voies. 
Tes préceptes sont à garder avec soin. 
Que ma conduite s’affermisse en faisant ta volonté. 
 

Antienne : Je mettrai en vous mon Esprit : alors vous suivrez mes 
préceptes, vous observerez mes commandements et vous y serez 
fidèles. Alléluia !                                                                            Ézéchiel 36,27 
 

D’un cœur droit, je pourrai te rendre grâce, 
instruit de tes justes décisions. 
Tes commandements, je les observe :  
ne m’abandonne pas entièrement. 
Sois bon pour ton serviteur, et je vivrai, 
ouvre mes yeux aux merveilles de ta loi. 
 

Antienne : Je mettrai en vous mon Esprit : alors vous suivrez mes 
préceptes, vous observerez mes commandements et vous y serez 
fidèles. Alléluia !                                                                            Ézéchiel 36,27 

 
 
 
 
 

 
Demande de pardon 
 

Dieu d'amour,  
c'est souvent loin de toi que nous cherchons notre bonheur.  

silence 

Change notre cœur,  
et accorde-nous la grâce d'une vie renouvelée  
par la puissance du Saint-Esprit.  
Seigneur, écoute et prends pitié ! 
 

Assemblée : Que Dieu tout-puissant nous fasse miséricorde, qu’il nous 
pardonne nos péchés et nous conduise à la vie éternelle. Amen 
 

Annonce du pardon 
 

Dieu a posé sur chacun  
un regard d'amour,  
un regard de père.  
Il accueille votre repentance.  
Il vous invite à vivre avec lui,  
tous les jours,  
son pardon et son amour. 
 

Vivons en hommes et en femmes pardonnés, 
et entrons dans la joie de notre Seigneur. 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Prière du jour 
 

Dieu, source de toute vie,  
tu as créé l'être humain à ton image.  
Homme et femme, tu les appelles à l’amour.  
Bénis notre vie  
et renouvelle en nous le don d’aimer et d’être aimé.  
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur,  
qui vit et qui règne avec toi, Père, et le Saint-Esprit,  
un seul Dieu pour les siècles des siècles. 
 

 
 
 

La Parole de Dieu 
 

De le 2e Lettre de l’apôtre aux Corinthiens   
 

De toute évidence,  
vous êtes cette lettre du Christ,  
produite par notre ministère, écrite non pas avec de l’encre,  
mais avec l’Esprit du Dieu vivant, non pas,  
comme la Loi, sur des tables de pierre, 
mais sur des tables de chair, sur vos cœurs. 
Et si nous avons une telle confiance en Dieu par le Christ, 
ce n’est pas à cause d’une capacité personnelle  
que nous pourrions nous attribuer :  
notre capacité vient de Dieu. 
Lui nous a rendus capables d’être  
les ministres d’une Alliance nouvelle,  
fondée non pas sur la lettre mais dans l’Esprit ;  
car la lettre tue, mais l’Esprit donne la vie. (3,3-6) 

Louange 

 

 
 

 
 

 

 

 

 

 
 



Assemblée : La Parole est à Dieu. Dès la première aurore Triomphe la 
lumière, Dieu nous parle aujourd’hui.  
 

La Parole est à Dieu. Avant notre naissance, Déjà il nous appelle, 
Son appel est reçu.  
 

Dieu dit le dernier mot. La Parole première Sera partout présente 
Jusqu’à la fin des temps.  
 

Dieu notre créateur Accomplira l’histoire. Sa Parole est vivante, 
Le prix de notre vie. (22/09) 

Alléluia! 
On t’a fait connaître, ô homme,  

ce qui est bien, ce que le Seigneur exige de toi :  
rien d’autre que respecter le droit, aimer la fidélité  

et t’appliquer à marcher avec ton Dieu. 
Alléluia ! 
Michée 6,8 

 
Acclamation de l’Évangile : 

 
 

Bonne Nouvelle de Jésus Christ selon saint Marc,  
 

Un jour de sabbat, 
Jésus marchait à travers les champs de blé ;  
et ses disciples, chemin faisant, se mirent à arracher des épis. 
Les pharisiens lui disaient :  
« Regarde ce qu’ils font le jour du sabbat !  
Cela n’est pas permis. » 
Et Jésus leur dit :  
« N’avez-vous jamais lu ce que fit David,  

lorsqu’il fut dans le besoin et qu’il eut faim,  
lui-même et ceux qui l’accompagnaient ? 
Au temps du grand prêtre Abiatar,  
il entra dans la maison de Dieu  
et mangea les pains de l’offrande que nul n’a le droit de manger, 
sinon les prêtres,  
et il en donna aussi à ceux qui l’accompagnaient. » 
Il leur disait encore :  
« Le sabbat a été fait pour l’homme,  
et non pas l’homme pour le sabbat. 
Voilà pourquoi le Fils de l’homme est maître, même du sabbat. » 

 (2,23-28) 
 

Gloire à toi, Seigneur ! 
 

 
 
 
 
Prédication 

Cette histoire autour du sabbat semble avoir marqué les esprits 
des premiers chrétiens, au point qu’à la fois Marc, Matthieu et 
Luc s’en font l’écho1. Marc est cependant le seul à conclure ce 
récit par ces quelques mots : Le sabbat a été fait pour l’homme, 
et non pas l’homme pour le sabbat (v26). 
 

La discussion avec les pharisiens sur l’interprétation de la Loi est 
récurrente dans les rencontres de Jésus : Peut-on glaner des épis 
de blé un jour de sabbat ? Peut-on guérir un malade le jour du 
sabbat2 ? Peut-on librement converser avec une femme jusque-là 
inconnue3 ? Peut-on venir en aide à un blessé sans se rendre 
impur4 ? 
 

 



Cette discussion autour de la Loi agitera aussi les premières 
communautés chrétiennes au point qu’à Jérusalem on réunira un 
premier concile5 autour de cette question, qui d’ailleurs demeure 
une interrogation toujours actuelle, car nous ne sommes et ne 
serons jamais à l’abri de tomber dans une forme ou une autre de 
légalisme.  
 

Si Marc s’adresse premièrement à des chrétiens qui viennent du 
monde païen, et n’insiste pas sur le chemin de la Loi comme 
Matthieu par exemple, il ne déconsidère cependant pas la Loi 
fondamentale qui est d’aimer et qui d’ailleurs se trouve au cœur 
de son récit : Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur, 
de toute ton âme, de toute ta pensée, et de toute ta force6. 
 

La Loi est d’abord un chemin de vie personnel, mais aussi un 
cheminement du vivre ensemble. La législation autour du sabbat 
trouve son origine dans le Décalogue, ces dix paroles que Dieu a 
confiées à Moïse sur le Sinaï, un chemin qui indique à l’homme à 
la fois un rythme de travail et de repos essentiel. Le travail 
s’arrêtant pour laisser un temps pour autre chose : Dieu bien sûr, 
mais aussi au repos, et certainement aussi un temps pour tisser 
et retisser les relations familiales et humaines.  
 

La communauté juive interprète cette loi de manière radicale : 
Souviens-toi du jour du sabbat pour le sanctifier. Pendant six jours 
tu travailleras et tu feras tout ton ouvrage ; mais le septième jour 
est le jour du repos, sabbat en l’honneur du Seigneur ton Dieu : tu 
ne feras aucun ouvrage, ni toi, ni ton fils, ni ta fille, ni ton 
serviteur, ni ta servante, ni tes bêtes, ni l’immigré qui est dans ta 
ville7. Remarquez au passage que cette invitation ne concerne 
pas les seuls membres du peuple d’Israël ! 
 

-Si Jésus est venu, comme le souligne Matthieu, non pour abolir la 
loi, mais pour l’accomplir8, lui le Fils de l’homme et le Maître du 

sabbat (v28), en donne cependant, en inversant les mots, une 
interprétation différente et nouvelle :  Le sabbat a été fait pour 
l’homme, et non pas l’homme pour le sabbat (v27). 
 

Ce que Jésus opère dans cette inversion a même un double 
aspect, qui apparait dans d’autres dialogues également : 
-La Loi fondamentale donnée par Dieu à Moïse, une forme de 
constitution pour le peuple d’Israël, est avant tout un don de Dieu 
qui permet aux hommes et aux femmes de tisser des relations, 
entre le je et le tu, entre Dieu et les humains et les humains avec 
Dieu, mais aussi des relations les uns avec les autres. Une regula 
vitae, une règle de vie qui nous permet d’avancer 
personnellement et communautairement sur le chemin de la vie ! 
Et cette Loi fondamentale, ces dix paroles dessinent un chemin 
qui ne se réduit pas à un ensemble d’obligations qu’il importe 
coûte que coûte d’appliquer et les autres commandements qui se 
rajouteront au décalogue sont en quelque sorte le fruit de la 
sagesse et forment un enseignement qui accompagne 
dorénavant le croyant. 
 

-Si Jésus ne s’oppose pas à la Loi, il fustige cependant une 
interprétation légaliste, qui d’ailleurs est contraire à l’esprit de la 
Loi. Jésus dit et redit que la Loi est faite pour l’homme et non le 
contraire ! Le sabbat a été fait pour l’homme, et non pas l’homme 
pour le sabbat ! L’intention de la Loi de Dieu n’est pas d’oppresser 
ou de contraindre, mais de ne jamais oublier que Dieu nous aime 
et de nous apprendre à aimer !  
 

Jésus appelle ses disciples -d’hier et d’aujourd’hui- à le suivre 
librement, sans contrainte, et l’Évangile qui nous est confié, dirait 
Jean Calvin, n’est pas une loi nouvelle, mais l’annonce d’un 
chemin de grâce pour chacun et chacune ! 
 



  
1 Mathieu 12,1-8 ; Marc 2,23-26 ; Luc 6,1-5 

2 Luc 14,3… 

3 Jean 4,5-26 

4 Luc 10,25-37 

5 Actes 15 

6 Marc 12,30 

7 Exode 20,8-10 

8 Matthieu 5,17 

 
 
Profession de foi 
Je crois en Dieu le Père, tout-puissant créateur du ciel et de la terre. 
 

Je crois en Jésus Christ, le Fils de Dieu. Il est venu vivre parmi nous,  
il est mort sur la croix, il est ressuscité. Aujourd’hui et pour toujours,  
il est avec nous. 
 

Je crois en l’Esprit saint qui nous rassemble dans l’Église et qui nous fait 
vivre. Amen 
 

Assemblée : Ta volonté, Seigneur mon Dieu, Deviendra ma sagesse. 
Fais-moi vouloir ce que tu veux, Pour y voir ta promesse. Je chercherai 
ta volonté Si ton regard m’éclaire, Je verrai, Dieu de vérité, L’ombre de 
ton mystère 
 

Enseigne-moi à discerner Dans la joie et la peine Le chemin où tu veux 
mener Tout homme que tu aimes. Comme tu viens me rencontrer Et 
comme tu m’écoutes, Que je sache aussi m’approcher Des autres sur 
leur route.  
 

C’est mon bonheur que de chanter Que ta joie est profonde Quand je 
comprends ta volonté Pour moi et pour le monde. Jésus demeure parmi 
nous, Il a notre visage ; Je vois en chacun d’entre nous L’attente de sa 
grâce. (45/01) 
 

Offrande (Jeu d’orgue) 
Prière d’offrande 

Seigneur notre Dieu, 
tout ce qui est dans les cieux et sur la terre t’appartient, 
et c’est de ta main que nous avons tout reçu. 
Reçois l’offrande que nous te présentons 
pour le service du monde et de l’Église. 
Tu es béni pour les siècles des siècles. 
 
 
 
 
Prière d’intercession 

Seigneur notre Dieu et notre Père,  
ton règne advient dans le monde,  
et tu fais de nous des porteurs de ta Bonne Nouvelle.  
Avec les hommes et les femmes en détresse,  
nous nous tournons vers toi.  
R/ Seigneur, écoute-nous ! 
Pour les prisonniers et les torturés,   
les exilés et les réfugiés de tous les pays :   
Seigneur, que ton règne vienne !  
R/ 
Pour les peuples victimes de la guerre,   
souffrant de faim et de misère :   
Seigneur, que ton règne vienne !  
R/ 
Pour les étrangers   
qui viennent dans notre pays sans y trouver de place :  
Seigneur, que ton règne vienne !  
R/ 
Pour les travailleurs de notre pays   



qui sentent leur emploi menacé :   
Seigneur, que ton règne vienne !  
R/ 
Pour les jeunes angoissés face à leur avenir,   
et les parents inquiets pour l’avenir de leurs enfants :   
Seigneur, que ton règne vienne !  
R/ 
Vivant en ce monde,  
nous gardons les yeux fixés sur ton Royaume qui vient.  
Reçois notre prière, par Jésus Christ,   
ton Fils, notre Seigneur et notre frère,  
qui vit et nous fait vivre aujourd’hui et pour toujours. 
 
 
 

 

Notre Père qui es aux cieux,  
que ton nom soit sanctifié,  
que ton règne vienne,  
que ta volonté soit faite  
sur la terre comme au ciel.  
Donne-nous aujourd’hui  
notre pain de ce jour,  
pardonne-nous nos offenses  
comme nous pardonnons aussi  
à ceux qui nous ont offensés  
et ne nous laisse pas entrer en tentation,  
mais délivre-nous du mal,  
car c’est à toi qu’appartiennent le règne,  
la puissance et la gloire,  
aux siècles des siècles. Amen 

 
Assemblée : Je te suivrai, Jésus, toi dont la voix m’appelle A être le 
témoin de ta bonne nouvelle ; Je ne le pourrais pas, mais c’est toi qui 
choisis : La grâce d’obéir est en toi, Jésus-Christ.  
 

Je te suivrai, Jésus, sans regard en arrière, Les yeux tournés vers toi qui 
nous conduis au Père. Tu traces le sillon où le grain porte fruit : Notre 
seul horizon, c’est toi, ô Jésus-Christ. (44/10) 
 

Notre Père qui es aux cieux,  
que ton nom soit sanctifié,  
que ton règne vienne,  
que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.  
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour,  
pardonne-nous nos offenses  
comme nous pardonnons aussi  
à ceux qui nous ont offensés  
et ne nous laisse pas entrer en tentation,  
mais délivre-nous du mal,  
car c’est à toi qu’appartiennent le règne,  
la puissance et la gloire,  
aux siècles des siècles. Amen 
 
Assemblée : Je te suivrai, Jésus, toi dont la voix m’appelle A être le 
témoin de ta bonne nouvelle ; Je ne le pourrais pas, mais c’est toi qui 
choisis : La grâce d’obéir est en toi, Jésus-Christ.  
 

Je te suivrai, Jésus, sans regard en arrière, Les yeux tournés vers toi qui 
nous conduis au Père. Tu traces le sillon où le grain porte fruit : Notre 
seul horizon, c’est toi, ô Jésus-Christ. (44/10) 
 
 

 
 
 
 



Envoi 
Ecouter les commandements de Dieu, 
C’est marcher avec lui ! 
Voilà l’exhortation que nous recevons. 
Marcher avec Dieu,  
c’est aussi marcher en communion  
avec les hommes et les femmes de notre terre…  
 

 
 

Bénédiction 
 

Recevez la bénédiction du Seigneur : 
Que le Dieu de l’espérance 
vous remplisse de joie et de paix dans la foi 
pour que vous débordiez d’espérance  
par la puissance du Saint-Esprit. 
Il vous bénit celui qui est le Père +, et le Fils et le Saint-Esprit. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 


